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Petite Correspondance 

P.La ï . — Oai, dans 1» Russie d'Europe. !» 
»aeB»fBi*. — 4 . F. — Le mieux est de vous adres­
ser à un teinturier degraisseur. 

Convois Funèbres 
Lee ami» et connaissances Qui n auraient pas 

reçu de M M de tairr -uart du décos <ic Monsieur 
l u i » Baeer c o u s u , « n i Oe u n i Céline P E T I T , 
décédé le VI mal l»tu dans sa (B* année, «ont 
priés Il •Bslilti au Cuovoi et Sr-reice Bat*sVs*BI 
•lui auront itou Lune» 30 ceurant, a neuf heure», 

H l'écliM Notre-oame, aa tiarilliesti, a Rouhalx 
n tdaa , irAne jour u s heures i 4 le eoir. — 
L ,»^aeuUJloe. a la mulsirti murtuuirc. a hall heu-
r»% S . rue de ftrnnd ( '"i.tin !• 

Monsieur Plerre-Franeois-Jose*» LEDUC, uêccdé 
•«uMtnnirnt a rvmM. le ri m:i WML dan a aaa-
ruiticiiu sam i Me*** d . il. Lundi ia eou-
reitt. a * Heures. Vu-il - . ur. a 6 h.» 
liotivoi et Service Sokiujesf, Mardi 31 dudit meis, 
à ( h. 1 1 . érll-e Saint-Martin, sa paro*»s«, a K"U-
b. ix . — L'ass. Table. (7MI 

Le» amis et connaissance» qni n auraient pas 
reee de lettres de faire-pan sont pries ue consi­
dérer les s t i s ci-dessus comme, en tenant lieu. 

Avis très important 
A part ir de c e jour , M Os.. Polaek. den­

t i s te , 06, rue I n k e r m a u n , R i , informe sa 
nombreuse c l i entè le d e Rx e t des environs , 
qu'i l fournira d e nouve l les d e n t s , incompara­
bles, de belles t e i n t e s e t inal térables , depuis 
4 fr. la dent . Conault . mardi e t vendredi , de 
3 à 6 » . Tout les t r a v a u x sont garant i s . 1021 

La Vie Sportive 
LE D I M A N C H E S P O R T I F ) 

Aujourd'hui SBSaaacsss, -J mai : 
CYCLISME 

SpoIlS : Alli-

Tourcein*. — v g hem 1 s, 
Brua-èVatBi Courses hippiques 

HIPPISME 
a 1 ilipïhjdnutle 

CYCLISME 

ROUBAIX. — Un match entre courtiers en laines 
a eu» court s.iuit*li .»|»m uiidt, entre Jeux cour-
t i e n en laines. Le départ a ru Me», a quatre 
heures et demie, sur la roale cyclabie do ht rue 
tsa Cod -Proue au. Le paeeoen a ettwuier était 
Koubaix-Touruui. Des ccaUruietrrs suivaient n 
1 'meurs en auuuuobilis : le preanlm a tranehi la 
ULSUHCB en • minutes- la EH «M a m s trois mi­
nutes de plus. L.' v.iiiicu, luiuiuf le va tetueur. mé­
rita rertainenM.nl des rncuturaremenu d'avoir su 
franchir es paicpnrj sans detalJJane» L'enjc-u 
était un dîner de vingt rouverts. 

Patinage à Roulettes, Place Sebastopol 
M. DucotUainbit r informe sa 1 Ucntcle que LB 

8KATING ne lerniera pas ses portes ; 
•saison dét». (.race a nue niiialiation de lentila-
ti"U spéciale U U'un*ratur,- farts entre 16 et 13' 
tandis <iuj. 1 on anreginre au so* il S0 a 38 M E I L . 
LEURS QU'AU BOIS. A partir de mercredi pro­
chain et sur la demande de nombreux sporttmen, 
Il y aura seanee tous tes matins, do s a 8 heure». 
Petits dsjeunars. Butet freid. Douche» et massage. 

; ;./; CVMHASTICUB 

TOURCOING. — Salle Si-Jean-Baptisto (112, rua 
du Teuquet). — La société d, rrr~"*""i"- "La 
Jeune cianic .. qui a ]»,ur monlienr» MM. |*. Kri-
goùt et E. ualeux. et qui coaspr 
pilles, une linportuute tut ti.-n Je 1 Beats militaire, 
offrira aujourd nul. au i.uiilic. une grande sssann 
tr>nuui]jio et rat ré» Il ve, SJUS Ja pivs.aienr • dt 
*J. le capitaine GueraneTer. v"riWBilltrn»i1 eve 1 Erots 
militaire de laavtcoiPal, et avec i.- «encours d'ar­
tistes iiiusicjeus. qui arcuniua»;!!. n»m n s Bswave-
luciits ses IT~*T"~"'* Au , n tr . i i in i t 
sssHesst a a-aiii^ libres el avec enjcins: 
he/xe; pyranud,». latertneaVss tr^s orts^sanas i-tr 
des arymnastea. Lieux (xjanedies • L Aneiais bel 
mion le parle- ci «Les IHIIX Héservistei. ». Prix 
d'entrée - Premières. 1 fr : second» s. 0.50 centlases. 
tara cartes strout en vente a l'entrée de la -a:U. 
Kiiieau à quatre heures m demie très pris î.ses. 

- — La Jeunesse du Blanc-Seau. — Aujoiinl hni. 
repéutlon m vue du conronrs ne LU» : Pupilles à 
neuf heirp's ^t demie- adultes .1 onze heures. Le 
Comité compte sur la pi istnce do ums. 

A c h e t é s v e s P r o d o u t s e t A p p a r e i l » a n 

Photo-Comptoir Artistique i%ZhJ£t 
IEÇOM, COMtlLS««»TUITS.TII«I»UX (N TOUS GENtES MB) 

COURSE PEDESTRE 
LV*. — Dimanche SE rn.ai in 0. e.rand match de 

course :»edeKtre. Itinéraire :L>'̂  Lilu-, aller <t re-
loar), eutre daux cotrreun reTn.naux : Aiicu--te 
lle.st»ileju et Auguste Ausart. UeiKiri. a i> 1« un s du 
maun. srSMd 

TIR 

ROUSTAIX. — Le concours do tir de I' • Ancien-
ne». — Aujourd'hui dlmanrhe avant-deratcf inur 
du rrand rxaYCouJs ue 1 la société 
de (rjmmastlque e L'Ancienne •• Le stand sira 
cuvert à partir <te huit heures itu malin lustra à 
« a s hrure de l'après-midi et de deux heures a 
s-pr BSUfss du sntr. tutr^tinlona que 
comprend plusieurs cateeore-s : là première, au 

.lotiv.'t. A K) métrés: la seconde. A la carabiné, A 
u métrés: et la troisième, réservée aux jeunes 
» t i s préparent le brevet d'aptitude militaire. A 

ee*JBB dernière catetrorie les orsranlsa-
It-urs "nt île, i<!é vu !.• arand sin ces lemportéj, de 
t.-iif.- d«- nia^uihqucs ditHdmes qui srroBl donnés 
• a ] lauréats, ces diplômes, qui saal cleinandés 
kirs des examens du brevet, qui auront lieu cette 
année dans la première quinzaine de juillet, avan-
tTce»t les losseseeurs. Jusqu. maintenant, aucun 
point élevé n"a été fait dans la catégorie rasi m e 
a ces j-":ni's izens : an cs! sommes-neus persuadés 
qu'aujourd'hui el dimanche prochain, le suiao il-> 
« L'Ancien ne •, qui est lastalw, comnv "h la tait, 
t, r;'e ii'i 'o'and-C'hemiTi. recevra la visite d< m « -
hecux futurs soMats : d'ailleurs, le Comité a dé­
cidé de leur réserver une cible 

CHOIX. — Dimanche '.M mal. estaminet JVm-
rasl, -130 rue des Ogiers, Grand tir aux canetons. 
Mise 2 fr. 76. On commencer» à 3 heures. Tirai.e 
au sort a o h. 1/2. S7D70d 

COLOMBOPHILIE 

ROUEA 
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de Croix 
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X. — La Société lo . Martinet », établie 
Alfred Maaquelitr a l'Kcossais Gi'allde-
bis. rappelle aux amateurs dont' le pi-
ssl silue sur le territoire de Kuubaix et 
avec tolérance do '200 métrés son ffratiil 
du mardi Si mai. t'hantilly SBJas M pi 
veille, lu trnncs de prix d'honneur: 10 
trams et ÛO 1rs par «erie. poule à iO sssjr 
ie~uiatetir et cinq uiuntrcs. Lâcher jn>,!r 
convojeur Kobert. 3s81î 

CSHSATS DE CS«» 

ROUBAIX. Aujourd'hui chci Florimond. au 
TTicihon, i de 6 pour 200 franc» la première paire 
citée pour 100 francs contre- Wasquehal et, VVam» 
btxs:iiiee réunis. Au parc à 5 heures. 38861d' 

— Ln-nianciie 29 mai a 6 heures 1/8 chez. Louis 
Steux, rue de Lanuoy, 23*). 2 de 3 pour 26 francs 
<«»u-e«Jeoi*3e« Duonàussoit, le marchand de sable. 
4) .s I rou, Kaudets. 388û2d 

— Dimanche «1 mai chez Oscar Savary eoa wurs 
3 fr. 50 pour 10. Tlratre au s o n A 3 heures 1/1 au 
parc A 4 h. Sï presser pour les mises. 8*;o43 

— Concours de Coq dimanche «9 mal loin. Au 
Vieux Bon Vivant chez Parain. rue Deschamps. 
n* 38. 16 sociétés prendront part, au parc a 0 
avssjBoa. 87150 

WATTRCLOS. — CtWE M. Onstave ChantéHe rue 
d*. l'Union, au sapin-Vert, dimanche tfy mal. irrand 
Loncours 3 (r. iu jiour lu: 6 pour 15. Au parc a 
0 heures. S7IW 

TOUlîCOlNQ. — Aujourd'hui dimanche. A midi, 
riiez DeetTOSaSBeasnt, rue du Haze, f de 3 pour 50 fr. 
Lv i.ailo-L'iub- contre Losftid et Neuville réunis. 

»7isi«i 
— Dimanche -J9 mai chei Ptarsa Desmet-ti»-, rue 

de cand. 14». S de 3 pour H francs, contre la 
r.randi «x ie té Renier de Roncq. Au parc sitôt, les 
cuursi^ un*e.s. t#:flf* 

— Chez Louis Desmels, rue du Chêne-Hoopline, 
101. iliniaiF.he, î> juin concours avec mises (eros 
et peint) 3 francs 50 pour 10; 6 pour 13. Au pare, 
par, à 4 heures- 1 '1. 87270d 

. \n L'allodTome lundi 30 mai 4 de 7 pour 
1.000 l'rntus. M. Arthur Dewever; Cvrille Vann-
thor. le i'rsllodrcme et les Industriels de Tnurcoinir 
réuuie contre P. Masnrel. Au pare à 5 h. 1 2. Même 
local jeudi 9 juin 6 CM 11 pour 200 frs le Ciallo-
droine contre Paul Masurel. Au parc à 7 Jieurés. 

87271 
JEU DE BOULBS 

R O U B A I X . — Dimanche û juin grandi jeu de 
boule à la platine pour de très beaux jambons, 
chez M. Arthur Coppens, cabaretror rue Dam-
pierre i (Au File, ancienne maison rtlvère Kar-
vaocrué). Mise 0 Ir. 15; 5 pour 0 fr. 75. 38348d 

WATTRELOS. — s a i n Liévin. Denis IX-lcroix. 
Henri Potti-.tu et Jules Nottebart. informent qu ils 
donneront dimanche n Juin leur irraiid j-n de 
Basas a la platine 3"0 frones de prix élu. A 
Pottfau et lia fian&s clwï Jules Notiebart. ITtlid 

M0USCR0N. — Les siitirs Emue Glorieux et 
Bodln Gervais donie ront leur jŝ u de hoales a la 
Platino. < h-.v Maniai til'irleux. aujourd hui -2a 
mai iuu Irancs oV- prix. 4 mises pour 1 fr. 50 «7'ii4d 

BULLETIN FINANCIER 
Paris, 28 mai. 

Le début de la .séance a encore été alourdi par 
des réalisations o,ue provoquaient 1 imminence de 
!r. repente des primes e t aussi les avis peu satis­
faisants do Loutires «c de Xew-aork. Toutefois, 
le âtcick-JiJi.ui^e noua transmettait, bientôt îles 
mdiiuiious plus iavoraJjles. £JI clôture, une re­
prise asseï sensible a sa* constatée eu coulisse, 
tandis qu'^iu parquet la tendance restait hésitante 
et îrréguiiere. >,o»re 3 ",. a encore rléciii à 98,80, 
a 0U.'i2; a<Viaté des caisses. 34.000 francs de reine 
au vouipUtut, Les Fonds d'Etats étrangers sem­
blent moins b.cn disposes que la veille : Brésil 
92,06; extérieure 90,30; le Serbe et le Turc pur-
dent chacun une lejsere •fraction à 88.65 et 94.62. 
Parmi 1rs Russes, le Consolidé se retrouve à 94,95 
contre 93.06; 5 "', 1906 104.10; le 4 la? ".' 1909 
se Taifermit à ICI.30. Toujours peu de. rtlBBjJTB 
mettts à noter sur les r^abhtvseirnerits de crédit : 
Banque de Paris 1851 ;Lyonnail 1421; le l'redit 
Mobilier est re< iierc+ni a i^4; l'Union Parisienne 
se traite i 1056; eiie met a«.tueilement à la dispo­
sition de sa clientèle, n u p i i x de 5C2.50, u:i certain 
nombre d'actions de la Banque Espagnole do l'île 
de Cuba; le capital social est <le 8 millions de 
pesos en or espagnol, divisé eu 80.000 actions de 
100 pesos entièrement libérées ; le dividende de 
l'exercice 1909 a été tixé a 4 ',', en or français; 
les eoenotis sont payables semestriellement et af­
franchis de toutes taxes 'françaises actuelles. Les 
demandes qui sont reçues des maintenant à la 
Banque Parisienne, seront servies au fur et à 
mesure de leur réception, jusqu'à concurrence du 
disnoniMe. 

Chemins français calmes: Lyon 1303. C u m i n s 
Espagnols résistants. VaJenrs de traction toujours 
alourdies: Métropolitain 586 contre £38; le Xord-
^ud perd également deux points à 311. tandis que 
l'Omnibus scoentue son recul de 1442 à 1437. 
Avanre appréciable du Suez .1 5310. Le l i io Tinto 
•st plias lourd à 1831. après 1S27 contre 1S34. In­
dustrielles Busses irrégulières : Brionsk soutenu à 

ffiroinfje^^ 
m Reconnu 
île, Meilleur 

316; tassement a* la Sosnowic* A 1485; Bakou 
délaissée a 7rA. Ij i coulisse, l s Hartmann se re­
trouve à 600; Platine ferme à 514 après 517; 
•Sha.isi 67.75. Faibles d'abord, les Diamantileres 
se sont auto torées en clôture: De Beors 433 Après 
406.30 et demandée .par Londres à 442 après 
bourse; Jarersfoaitein 214. Le» Mines d'Or moo-
Uent les mèuies dispositions: Band Mines 2^7; 
Goldfields 163; East-Èand 136; hausse de la Lena 
à 94>50. Au comptant, la Franco-Wyonntng 6 <•'„ 
est bien disposée à 113. Saut du Tarn 540. Ltan-
Copper termine A 256; Bemno» 143; V**?!*1** 
est ivctive à 48.50. Silverfields s'avance à 41 les 
coupures et 43 les oarts. Tarantula Oméga donne 
lieu à des demandes suivies à 9 fnsom, 

PHU-OCZB i WABWSUTUN. 
*n, rue L"<*ll'titr, Paris. 

M a r e h é a d i v e r s 
WAEREGHEM, S8 mat — Lieurre. M demi kilo-, 

1.40 a l.oo; œufs, les •». l.tw a tut- Hn. les UKJ 
kilos 140.00 à -.30.CO: éloupe». les KM kilos, 1 i 00 à 
36 00; pommes de terre les V» kilea. 5.50 à 7.00: 
jeune pore, la pièce. *î.«J A 52.00-. lapins, ï.50 a 
3.50; poulets, 3.50 A 4.J». 

VPRES, '» mal. — Froment, les 1W kilos. 21 <e a 
i\ .75- saifTs». IB.00 à îe.'i,; avoine. 17.00 a 1.75; 
feverolcf. JI.5" à BsM; ( k « n de terre. 6 50 a 
e.75i beurra, le k,lo, il.tio A 3.u0: œufs, le quarte­
ron, 2.10 a U B 

fnrot franco 
irtir (CHAMPAGNE; 

SàR6UERITE(REiMS. 
\PHRISTOPHE>^ 

L'ASTHME: O ' É T É 
Chaque anuée , dans la seconde qu inza ine do 

mai , pour durer env iron deux mois , appara î t 
l 'as thme d'été . — Les s y m p t ô m e s son t le> cory­
za, d e s p ico tements dans le» v o u s , des é ternue-
m e n t s répétés , puis cni in de la gène respira­
to ire , les bronchetj se p r e n n e n t e t de vér i tables 
crises d 'aethme se déc larent . — Ltvs me i l l eu i s 
reuièxles à opposer ù ces cr i ses s o n t Ici Nar izo l 
Ber th io t contre le rhume de cerveau, e t la 
Poudre Legras contre la. su f focat ion . La pou­
dre Loui s Legras ca lme i i i ï t a n t a n c m e n t les 
plus v io lents accùn (Taatssasa, do catarrhe, 
d'cssoiii(Ionient, d 'oppress ion, de t o u x , de viei l ­
les bronchites , et guér i t progress ivement . - -
Nariso l Ber th io t , 1 fr. 30 la boite. P o u d r e Le­
gras , 'i fr. 10. Knvoi contre m a n d a t adressé à 
Louia Legras , 139, Bd M a g e n t a , Par i s . 4492a-d 

&1%&F, mvite 
Cantons cl* Reubaix 

ROUBAIX. — Dtclarations de naissancis du sa-
meui ifej mai. — Ujeari Laui--s.au. plac». Chaptai. 
SI. — Achille Dukioutre, rao des iaPnooiiLs. -M. — 
Raymond lioussa. rue du LUemin-de-Per, 49. — 
siiiioniic Fava, jjoulevanl d* Mulhoiise, fis. — Louis 
Baron l'y, A.puoi.se Soiuaiu. i iejin Siemain. ju­
meaux, rue .Malplaquel. ;. — Lucoe Plonckacri. 
rue de I Kspérance. 36. — KKiauune Quivrin. rue 
i'ourcix>y. eour D.Jmasure. — Ja}a* l'acier, rue 
du Fun, 9«. — Denise Kisseliiqr. boulevard de Cam­
brai. — André Isapus, rua de Cundé, cour Hespe], 
1. — Lucimne Leborecht. rue de Coiiem, cour Le­
brun. 

Publications de mariaces. — Jules D'halluin. 
oV-s-iiiaieur industriel, nie JouHroy jirolon»tee. et 
Bcetiv Motte, sans profession, rue du Tilleul, 4.— 
Paul Cbopan] appreteur, rue de la L'oufércnce, 
74. et Iriomice Debacker. rattachéuse. rue de la 
totilerenoe. — iiré«uir» Loutre, employé aux tram 
ways. 11 raudu-lli»'. 3«s, et Andrée Landre. sans 
l'iifession. rue do Barbieux, 1». 

PEIHTURES, décors, vitrerie, miroiterie, peintu­
res laquées, papiers peints. Léon Cocueteux, 94. 
tue du Luxembourg, l l x Tél. 20.30. 469 

Mlrtlfja*. — Henri Vanlorlieren. sans profes-
SKJU. rue dy la Virne, 1t. et Marie Flavtrny, sans 
profession, rue de l ianmelet . 90». — Georiçes Du-
quesne, lardtnicr. rue de Sebastopol. 5S. et Adé-
Une Laclereq eplucheuse. Tue de Wasquthal. 52. 
— Désire r'ailieux. tiss^-rand, a Croix, et Julienne 
s>yc*, journalière, rua de Bouvines» 55. — Achille 
1-N jM>tiéT, pstaYMSxr, a £weveirhem, et Sylvie D*-
neekère. ménagère, rue a'Alej'r, 110. 

Déclaration* de décès. — Jules Cousu, 61 ans. 
sans protesslon. rut uu (>rantl.CI>min. 105. — 
.Melanle Primo. 59 ans, sans profession, rue d'Al-
<rer, i s ï lus. ooejr Csaupeelaad. 11 • — Albert Joly. 
M ans, 1irbl;inti"r. rue d Aima, lorj. Frasez 15. — 
Henri Janactt, 40 ans. plombier avenue Julien-
La^ache. — Mort-nés. 2. 

CROIX. — Déclarations os décès. — Mari» Van-
dciiheede. 3:i .'in«. avariatcré, rue, <lu Petit-Bou­
tique. — -Pan Houyom g ans. rue Néffrier, 3S. 

WASQUEHAL. — Déclaration dfi xléces. — Gus­
tave Ployait, s3 ans. marchand de Journaux, rue 
Sadi-Carnoi. 

Canton de L i n n o y 
HEM. — Mariaire du 'i> mai. — Désiré Duquesne, 

teinturier, et Marie Dieandt. F'Umalière. 
LYS. — Déclaration 0V naissance du 2S mal. — 

Yvoruie Chapeast, rue des Croisiers. 
Publication de iin;ina«t'. — Marcel Mcurisse. 

teinturii r. cl Marie Bonté, soieneuse. 
Marne,-. — Henri Dtkrue. tisserand, et Jeanne 

Duquesne. lw»biiicMis<. 
ANNAPPES. — l>erlaration.s de naissances ilu ÎS 

mal. - .iules linniopout. ru« du Jambon. — Louis 
Uoiué. rue de Lille. 

Publication d* mariaBe. — Jean Benoit, menui­
sier, a Annaruns. et Maria Elevée, domestique, a 
LUle. 

Déclaration de décès. — Théophile Delerue. Si 
ans. cultivateur. urandeRue. 

Canton* de T*ur** ln« 
T0URC0IMO. - Déclarations de naissances du 

28 n)al. — Paul Vermandel, rue Nationale. 122 — 
Roland Dcsrousseaux, rue de Rouen, 39. — Jac­
queline Gioutlion. rue du Collecteur, 17. 

Publications de mariages. — Henri Callemévn, 
<ieiiu.-jiu.-r. A Mouscron, et Marie Decoeimcx soi-
Koeass, rue d'Uslend*. Kl. — Gustavu Uusten, um-
pleye de comin<rce, rue de Bellort. 59. et Fernande 
Miuipoii. sans protesshui, a ïourcoiiur. — Gharles 
LiHi|.'v»ycit. pe-lntrè, et Fernande Clément, plqO-
riem. rue Vauban. 15. — Pierre Martens. peintre, 
à Mouscron. et Clara Dufermont, soigneuse, nie 
du Pout-de Neuville, H. — Jules Pérln. négociant. 
à Tourcoitut. et Aune. Lèmaire, sans profiessson. A 
Blaarmn. - Klseer Lampe, denorgeur, ru» de 
1 Amiral L'uuriiei ,u. et Elise Vaiuyckt^lKui cti-
caisseuse. a Tourcoing. — Henri Mortier, dom.s-
t.qu»;, a Mousci-on, el Louis Delannoy, couturière, 
ru* as Parts, IBS. — Henri Vanhoutte, employé de 
commerce, «t Eluse Desurmont. rue du Collecteur, 
S*. — Charles Desmons employé de commerce. A 
TourtxAnjr. et Gabrielle De Cock, modiste. A Rou-
b-iix. 

Mariajres. — lldephonsa Boucksnm, tisserand, et 
Lucie L.inne<-t:w, seipneuse. — Albert Coon», em­
ployé de commerce, et Alice Leruste, coitteuse. — 
l.*on Delannoy. employé de commerce, el Margue­
rite Castelsln. doubleuae. — Paul Delangue. r n -
tieiir et Georrlne Boitaert, iloubleuse. — Adolphe 
Delannoy. peiirnour i t Marie Pollez, ménagère. — 
Désiré Deswazieres, rattachour. (t Héléna Anrn-t, 
vLsiteu.-»». — Albert Hulvoet. imprlmiiir. M Ma.le-
l.ine Marct. soiineuBé. — Henri Ladesou. menul-
ater, et Jf.i.nne Vandenienleprouck. encaisseuse. — 
J. 11. Léman, dresseur de chaînes et Madeleine 
Volt, confectionneuse. — Alphonse Lepers. ratta-
chtur, et Virginie Vandentu-e*-, doubleuse. — 
Paul Pip.t. Journalier, et Clémence Vanhoenackcre, 
scadaatsjaa, — Auguste Prouvost. employé de com 
ie n e . st Jeanne ixligne-, piqtirière. — Arthur 
Vercambre, appreteur, e t Berthe Depreux. retor-
d< use. 

>las Fléchelle, 60 

LA MAISON S O Y E Z P è r e a LILLE 
Fabrique.'malles saes do voyages. Maroquinerie, 

plus léger, plus solide, 30 V Meilleur marché qu à 
Paris. So cluirge des réparations. Téléphone. 413 

La CONSTIPATION"Î^ÏÏ? 
TISANE DES P. P. CÉLESTINS 
agréable a boire ; ne fatigue pas l ' intestin. 

I L'nr Tasse npr*S le Reptu une ou deux fols u«r Misaine 
rend l'intcbtin libre et assure la Beauté du Taint. 

•Va Boîte pour 20 Tasse* O fr. 7B 

ULRISON CERTAINE 

P A R 

'HHTIÊPILEPTIQUE 
DE LIÈGE 

•> IMW in MALADIES NERVEUSES M pséuaiie. 
r e a c i e t I V U I P S U . repeint jases iljoart bal tacarssit 

la broclMrt n s i e s u l le iraiiraeal si a» »ia»r»»i 
étrbaeaU se geenss» est saor/ee Inaes 1 loui» persesoc 
•s i ta 1er» U denusée nw ktlra itTratcni». $°« 
M F A N Y A U . Ptarascie» 1 L I L L E ( I M ) 

A N T I Q U I T E S - R E S T A U R A T E U R . — 
J- V e t i e y e n , t u e .St-Georfres, C o u n r a i . 483 

HERNIES 
Hydrooele», VarisscSIM, ours 
rad. sans bandage en dix 

" jours par le Ooetaur BAS-
TIN, sTOciallstc A Fontaino-l'Bvoquo (Belgique). — 
A ce Jour 9.9*4» guér. (preuv. a l'appui). Dis­
crétion. — Guéris gsrantlo S vie M m euppuratlon 
par aontrat. Payement après g^uérlson. Breohure 
envoyée gratis. 
dans le pays. 

Maison fondes dep. so ans, la 1" 

~n 

Cyclistes 
NE PAYEZ PAS 

U N E E N V E L O P P E V É L O 

QUELCONQUE D E 14 A 20 

F R A N C S . Q U A N D L ' E N V E ­

L O P P E A T R I N G L E S 

MICHELIN S E T R O U V E CHEZ 

TOUS L E S BONS AGENTS 

E T N E S E V E N D Q U E 

DIX FRANCS 

MICHELIN 
n e f a b r i q u e 

q u ' u n e s e u l e q u a l i t é 

CONSTIPATtON 

AS^I..F"***1 '• Pharmacia Prnvost. 7. rue des 
P T S . , *i- ^ P ? " ' Roubaix: Cortstant. Bd da 
n f i S u : 0 e r r " h . n » du Chemin de. fer. 15 ; 
w .^T*- r o ' e „ < i u M o u t l n - ! '»• Boulon, rue de 
Mouvaux.U: Turlur. rue de Tourcoiot:. 9î- Dnion, 
ruo de LUle. 172 : Lcflon. Grande-Rua. 16.1 • Boilleul, 
S t—l", L a n n ° y ' 17> : Totircoinr : Clayes. place 
^otTe.IJame. 4 : Tournai: Brame- Tpres : Libotte 

fcvitcr toutss contrefaçons. 849W 

E du samedi 28 Mai 
F O N D S D ' E T A T F R A N Ç A I S S T E T R A N -

C E R S . — B A N Q U E D E F R A N C E . C R I * 
D I T F O N C I E R E T D I V E R S . 

98 SU 
(300 .. 
4Î90 .. 
800 .. 

96 90 
98 10 
105 10 

3 0 / * caaeptaut 

B a s q u e Aa t /ranec - c o s s p t a n t 
— . t e n u e — 

Crédit foncier c o m p t a n t 
— — t e n u s — 

fimpr TonkiatatJé . r o m p u n t 
l u d o - U n o e 2 l,t... c o m p t a n t 
ludo-LOuoe S S a ) . c o t u p t a o t 
U i u i a n a s t U M i 0 O c o c a p l a n t 
Air .ac'r . franc- 3 0 / 0 r o m p l a n i 
A r g e n t i n s resc i s ion . t o n n e — 
A u l r i e b * 4 0f0 c o m o t a n t 
Brési l 4 » o t e r m e . . 
buljtarie 4 i / t l'A»; t e r m e . . . 
Chine 1S95 4 0 / 0 — c o m p t a n t 
( j n u e 1 9 0 2 1 0 / 0 . i a i u p t a n t 
C o n g o Lots t e r m e 
E g y p t e u m u e e t s r m s 
E s p a g n e e x t é r i e u r * t e r n i s 
H o n g r o i s » 0 / 0 t e r m e 
I ta l i en 1 1 / 1 0 / i ) . . t e r m e 
l ' o r t n g a l 3 0 0 l™J" 1er m e 
l i a s s e conso l id 4 o/O 
Husss 3 0 / 0 1 * 9 6 
I l u s s e i 0 OIKM 

l u i c 4 0 / t u m l i e 
T u r c 1909 

• * v . 

98 70 
98 i: 

m .. t>09 . . 
; « â « 

4SI îil) 
406 . . 

91 . . 
Ht .. 

100 1» 
91 10 

100 15 
519 . . 

f » . . 
100 73 

9» S i 

67 82 
95 05 
78 60 

104 iO 

94 «0 
484 . . 

CLOT. 

98 67 
9 * 7 1 

7o 50 
463 . . 

91 10 

9 B M 

96 90 

M . . 

94 U 

T I T R E S B E L G E S 
Coupon*. — Opérat ions à T e r m e 

B U L T Ë d o 0 " année) 
35 , r. N e u v e , Rouba ix et 3, G-Place , Mouscron 
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O B L I G A T I O N S D E LA V I L L E D E PAR11» 
O B L I G A T I O N S D U C R E D I T F O N C I E R . 

c o u lis 
FRECED. 

541 . . 

4 Î1 . . 
411 50 

J'JJ . . 

488 . . 
504 . . 
401 . . 
474 . . 
480 . . 
500 50 
488 . 
431 50 
476 . . 
i » 7 . 
EH . . 
267 . . 
439 75 
437 i , ' 
399 5J 
4il» . . 
(Ai . 

LM sa 
411 . . 
4J5 . . 
435 . . 
43* . . 
3 » ! . . 
- i . . 
LM . . 
399 50 
410 . . 
417 . . 
« I l ! 5 
114 . . 
413 . . 
509 . . 
457 . . 

V I L L E D E P A R I S 

O b l i r a u o u s . . ISA» 4 0 0 
— 1871 3 0 / 0 . 
— 1875 4 0 / 0 
- 1898 Î O / 0 
— 1899 1 0 / 0 
— 1904 1 1 / 1 0 / 0 
— 1*05» J / 4 A / 0 . 

C R E D I T 1 O-SCIEK 

C c m m u n a l c t 1871 
— 1880 
— 1801 
- 1891 
— 18»* 
— 1906 

F o n c i è r e s . . . 187» 
— 1881 
— I8M 
— I89S 
— 1*11» 
— 190» 

Nord 3 0 / 0 a n c i e n n e s 
— 3 0 / 0 n o u v e l l e s 
— S 1 / 1 0 , 0 

Nor i l -Ent 
E s t 3 0 (0 a n c i e n n e s 

— 3 OjOuouvel ies 
— 2 1 / 2 0 / 0 

Ardenne» 
Oues t 3 0 /0 a n c i e n n e s 

— 3 0 / 0 n o u v e l l e s 
— l i / l o / 0 

Pari t L>ou-Mediter. 3 0 / 0 a n c i e n n e s 
— — 3 0 / 0 n o u v e l l e s . 
— — 1 1 / 1 0 / 0 

r . conomiqnes 
l l ramie -Ce in ture 
Vi l le d e L>on l i â t 
A m i o u s 
Marsei l le 1877 
b o r d e a u x HUM 

CLOT. 
COMPT. 

548 . . 
405 50 
54i . . 
4x7 51 
41» . . 
45 ) 50 
191 . 

489 . . 
SOJ . . 
401 . . 
473 . . 
480 U 
500 50 
504 . . 
431 . . 
475 . , 
4S7 . . 
501 50 
167 5* 
439 50 
437 . . 
400 . . 

444 50 
437 . . 
410 . 
434 50 

430 . . 
S91 . . 

430 50 
4.11 . . 
411 . 
42» . . 
111 15 

458 50 

LADRENT&FAUCHiRT 
BjLS.qatj .era 

8, RUE NICOLAS LEBLANC, LILLfe 

Ordres de Bourse 
CitrnpwiiBb i l la " IEL.tyE FIWIBÊK " 

J0USMAL PDUNCISR E r INIHISTAISU ( l é ~ Aaase 
lao ï tnefAsnt ; t'ttij franc» savr • * 

Sommair* d u Numéro Ou 2* M a i t s t c 
F o r g e s et L a m i n o i r s de Saiat-Victor . — L' I fk) 

rage é lectr ique de S a i n t - P é t e r s b o u r g . 
E c h o s et nouve l l e s : T r a m w a y s vejgvictcii , 

t ramways de T é n é l i l ï e ; A u m t a - l a - P q j v : 
Chant iers navals de Nicola ie i f i Houille.. 
Urnes ; Convent ion internat ionale d e s Gla. «. 
ries ; Cairo ami Hél iopol i s ; Brusse l s Mote t 
Cab C o m p a n y ; Colonial Rubber . 

B i lans et Appréc iat ions 1 Kieuuort -Baia» , V,-
ciétc a n o n y m e à Bruxe l les ; C o m p a g n i e Sa 
Charl ionnages belge» ; Chaibonnaajes de i a 
LouviÈrc et S . irs-Lougcl ianip* i Cliarb.-«i-
n a g e N o r d d e Genly ; Soc ié té Ho!lani!<>-
B o l g e , Cha leur et Lumière ; sFilature • u 
N o r d ; L in i ère d es F landres , a n c i e n n e m e n t 
F.mile de S m e t et C i e ; Explo i ta t ion d e s Car­
rières T a c q u c n i e r ; Soc iété Anoayrno <ie 
l ' U n i o n d e s Papeter ies . 

Bourse de Bruxe l l e s , Anvers , Li l le , Par-
Informat ions d iverses . — Biblicqrrapiiie — 
Rapports de Sociétés . — Résu l ta t s de • 
V e n t e publ ique mensue l l e . — MéjjiL 1 chi 
Capi ta l i s te . — T i r a g e s . — A n n o e e». -

. C o u r s cte la Bourse de Bruxe l l e s . 

• V e r n a M c f a r la Jomrmml, ê «H#-s> 
tl'mmmm! #1* tfntmltmmmmt pmm*»mt 
mit mmlm, é lm Mmlmon g 

LAURENT & FAUCHART 
. 4 , ru« iVicolaj-Xa i i a n s LILd.il 

B O U R S E DE L I L L E d u 28 Mai 191Û-

iilanxv 
Uruay 

— I*IB». --
B o l l v - i . r o a a y 
Buliv-t»rena»(i .» l 
C a m p u g n a c 
Car» in (à») 
t .arviu 
Claraaea iLa l . * . . 
Cresoin 

i>our^e»ll08»l 
l irocourt 1 8 0 J . . . . 

— 3ï ) j . . . . 
— Il* . . . . 

Ewarpelits. 
Periay 
riinss-tUcuet 
L*as 
LeiisilO") 
Llcvin. 
Lievin<3u-.| 
Lignj4ei-Airs— 
Marias U100 

- 709/O . . . . 
— e le ,'j».. 

Meurcuin 
Nord u'.slns 
OUrwoert 
Tuivcncelies. 
Vicousns 

— -lo-i.. . 
t a t a e è t t s : . . — 

H9.-> . I l i t » 
• :o « m 

544S . , 54M 
109 7» 

700 . 

478 . . 
1450 . . 

10* . . 
U3.S . . 

474 . . 
. 34*0 •• 
1 105 . . 

1145 . . 1! 
,14 . . 

IM .. 
80 . . 

1086 . . 
tv9 . . 

4505 . . 
Ul . 
660 . . 

2602 . . 
3 . 5 0 . 

171X5 
Î5-J . . 

t. ,1) . . 

T H . 
luSO . . 
4oJ . . 

U . . 
1090 -

108 75 
4501 . . 

1 3 1 1 5 
660 . . 

1633 . . 
3450 . -

171 50 
H 1 5 -

2'Ji . . 
3160 . . 
1345 . . 

IMW .. 
109 U 

4510 . . 

•Ml . . | M » , 
J4»9 , 34*5 . 

171 15 , . . . 
18<5 . . MM . 
195 .. i lW , 

116* .. I 3161 . 
1)76 . . j 14**. 
1716 .. | l?M . 

BOURSE DE LONDRES A TJERME 

8! l / l 
94 i / t 
93 1/4 

r«a»»4id*s.... 
F.lteneure 
Itreiséne I». 
haixinr wiu 
liiu-lieto . 
1 ÙUSC.1. uek 
I-».-t Rond 
ii.icd Jiiaet. 
Uiartéred 
Rubinsonièeld 
t.nauee sur Pari* 
Essompt* sur banque. 
Prêts » coati* tarâtes . 

MARCHE EN BANQUE A TKRMt 

Chartcred . 
C o n s e i l , o l d 
Cro«n-Mi i i e 
h a s t l i a u d . 
IVrrr ira . . . 
uedakt..... 
Col.C II. Sh 
(loer?. 
Mav Consol 
h a h d Mines 
Itatldr'oiitei 
H n b i n s i j o i d 
Rose D e e p . . 

,.„ , , 
4.. 75! 

m N MA . . I 
1.16 . . 
363 50 

65 . 
166 . . 

53 . . 
31 10 

iJ7 

î 6 i :« 
119 50 

...OTLB 
15 50 

168 . 
l a i o 
1 2 6 . . 

168 KO 
M 50 
Si 50 

S I . . 
65 . . 

161 . 
i ; * 5 0 

s i m . And 1. 
V i l l agsM. l t . 
1 lé Beers . . . 
H u t a c t a n k . 
l i . i r p e n s r . . . 
C r i w a n y . . . . 
>han»i 
l t u i m » . . . . 

ÊSLTR 
Ve'i l le-Monl 
Do ieprov iaa 

PU Ci-
43 Stl 

10* «O 
449 50 

14)8 
I Ï T W 

17 . . 
144 U 
171 M 

CLOTCI 
4 1 1 5 

1 1 * . * 

41* - , 

l i t t - . 
Wî 2 5T7B 

* U i i i : o » 

"" '.. 

L un des Gérant Alfred BHMBIABN. 

Imprimerie du Journal de AouaaU. 71. Oisuade-stua 

L A I > T S P E Î G N F E S 

ROUBAIX-TOURCOIN0. Type unique 

POT* d e - exenres 

• U75 
k 615 
\, 96 

6 110 

. .. « * 
6 0:5 ' 

( l ' i 
I ITT 
• 10 

6 
6 H 
1. 1 ~ . 

ANVERS. Typ* • 

Ce jour 
COT* COTÏ de 

préeéd. i ln .3 /4 Clôture 

SOUL SOSL I SOUL 

MOIS 

ieùt 
S"|lt. 
OcL 
SOT 
liée 
lanv. 
M* 
U u i 
Avril 

r*.!!! a a c ^ . - v n . i i 3 

Ce jour 
rréced. C O T » , C O T E 

de i o h- de 4 h 

l-)7 50 | 197 M 

191 511 < 191 10 

185 50 
185 60 
185 50 

I S J r«i 
I S i 50 
185 50 

CROIS EJES 
rypePl i t io -S iS» / 

COTONS 
Mirtilling Amérique 

ce iour 
Préeéd. COTB COTI 

de 10 n. ds 4 h. 

94 61 I 95 75 
91 7» 94 11 
91 il ; ii 61 

90 50 I 90 75 
88 il 8> 37 
81 W | Si 78 

71 « 
7» 37 
78 11 

CAFÉS 
;antos Good average 

C» )our 
' COTS COTE 
ds io a. de 4 h 

i'. l i 
41 M 
44 15 

•ont, Calma 

M V r . Y O R K 

c 10 
6 Jil 
« a 
6 M 
6 35 
6 40 

6 45 
6 55 
6 5* 

6 55 
6 64 
660 

6 10 
6 10 
6 15 

6 30 
6 35 
• 60 

t i 95 
14 85 
14 93 

HDr-OaLÙlS 

(•Josar* 
dao* 
lear 

é 

s r 

-S 
I 

& 

14 Cl 
14 71 
44 85 

14 40 
13 15 
i l 66 

1 1 6 4 
U 5 ) 
1 1 5 1 

rrrrf-*—— 

5 S «M I 5-4*0» . _ _ - _ . i l ia—m 
313 a»» 148»«» • • * t l e â s T 

UVERPOOL 

Courant 
Mai/Juin 
Joia/Jmllst 

Juillet/ Août 
A* /SsplaaBB. 
Septemb./OcL. 

Octobre/Sovesal», 6 
Nov /DeeamJJ. 6 
Decemb./Janvier 6 

79 1/1 
7 1 . / . 
67 1/2 

61 . / . 
37 1.1 
96 . / . 

74 l / l 
66 . / . 
64 / . 

7 84 . / 
7 74 1/1 
7 68 . / . 

7 63 . / . 
7 37 1/1 
6 94 . / . 

6 TI l / l 
6 61 ./ 
6 61 t, 1 

Janvier/Février 6 61 1/1 6 61 
Kevrier/Mar» 6 61 1/1 6 «0 . / . 
Mars/Avril 6 61 . / . 6 5 » . / 

. • M b 
000 • 

A v i s d e Li v e r p o o l 

I" H. 3 A I 

f 

A V I S d e I * J O U R H I M T 

COTONS . N E W - Y O R K 
Préeéd 

Mai 14 M « 
Juillet , 14. .'8 
Août I 13 46 
Ocubr» ! tt.75 
Décenib. 1 11 53 

Ret»tte«pr»bal)l-» 

Avis 1» Avis > Avis 

CAFâl 

0«v»rt«»« 

Jk.fîaJ.roa t r a L i t * e s »*. lm. O o r l s a i X l a 

Matin : Sur ju i l l e t , ô.OOO kil. à 0 ,30 : «nr 
oct . , 10.000 ki l . à 0 ,120; sur décembre, 5.000 
kil . à 6 , 0 0 ; 6.000 kil. à 6,023. — Total : 25.000 
kilo*. 
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Les Fompadours 
Par Georges PRADEL 

D E U X I E M E P A R T I E 

R o m a n d'une Mine d'or 

— Alors , — iepri t -e l lc , précisant la ques ­
t ion, —• v o u s aviez promis à U bel le 1-elicité, 
— car el le est cxtraordinairemcnt bel le , cette 
f e m m e ! . . . p lus belle que mei • • rtainement. 

Othon Vlorlay eut uu g e s t e de violente dé­
n é g a t i o n . 

— V o u s iui aviez promis m a tête, cel le d e 
Maud, c e l l e de ce pauvre M- Murray, qui vous 
ido lâ tre ! . . . 

— 11 y e n a d 'autres encore , p lus ieurs au­
tres . 

— C'es t donc une o g r e s s e que cette femme ! 
u n v a m p i r e ! e l le prétend tout dévorer. . . tout 
dé tru ire . . . Et peut-on connaî tre ces autres 
v i c t i m e s que v o u s devez i m m o l e r ? 

— Je v o u s ai d i t que j e vous dirais tout . . . 
C e sent quatre França i s v e n u s e n A m é r i q u e 
posir t enter l a fortune. U n e première fo is , i ls 
é ta i en t <-n train de réuss ir . Mais nous y avons 
m i s boi» ordre . Ce pe ndant , ia mort n'a pas 
ajajajin d'eux- I l s o n t e u une. véritable c h a n c e 

L a n d ' e u x , J a c q u e s d e Kcrblay, 

a fini m ê m e par découvrir une m i n e fantas­
t ique. U n véritable roman, tout au N o r d des 
M o n t a g n e s - R o c h e u s e s . Mais là encore , il n o u s 
a trouvés , et g r â c e à nous , la m i n e des P o m -
pudours est devenue inexploi table . L a ven-
cance de m o n . . . a s s o c i é e ne veut pas s 'a irê-
ter là. M m e de Clajrfoct prétend atte indre M. 
de Kerblay en ple in cteur. Oui . Gomment ? Je 
n'en sa i s r ien encore . Tout ce que je puis 
vous dire , c'est q u e c'est en France que se pas ­
sera ce dernier acte du drame et qu'i l ne sera 
p a s ordinaire . 

— A h ! j e ne c o n n a i s pas ce m o n s i c u r j a c -
q u e s de Kerblay . . . e t . . . il n e m' in tére s se pas 
le moins ' dn m o n d e . 

— 11 n 'en e s t pas de m ê m e de deux de se s 
a m i s . . . que v o u s avez arrachés à la mort . . . 
e n c e s dern iers t e m p s , à la corde , et de la 
façon la p lus mag i s t ra l e . 

— Oh ! là, m o n s i e u r Morlay, je vous ar­
rête . . . je serai franche avec v o u s et je joue­
rai cartes sur table . . . Mon amie Maud et moi 
n o u s a v i o n s u n e dette de reconna i s sance à 
paver . . . e t j 'a i l 'habitude de payer toutes m e s 
de t t e s , mora le s et autres . . . et de ne rien la is ­
ser traîner derrière m o i ! . . . 

C e s deux França i s nous avaient s a u v é p lus 
que la v ie . . . n o u s arrachant à l 'outrage d'un 
horrible C h i n o i s et d'un affreux nègre . . . N o u s 
leur d e v i o n s b ien de leur rendre l a parei l le . . . 
F̂ t pu i s c 'étai t tout plais ir de se moquer de 
cette brute d ' H a m s o n , qui e s t lui , le bellâ­
tre le p lus a s s o m m a n t , le p lus prétent ieux 
qu'il soit poss ib le de rencontrer sur la terre. 
Maintenant , notre dette e s t so ldée , c e s deux 
é trangers sont sa ins et sauf s . . . I l s peuvent 
bien se défendre e u x - m ê m e s . . . L e u r s affaires 
n e m e regardent p a s le m o i n s du m o n d e . . . . 

Ce que je n e veux p a s . . . ça vous m'entendez 
b i en . . . c 'est que l 'on t o u c h e à un cheveu de 
m a i ietite M a u d ! . . . C 'es t une enfant . . . u n e 
enfant s a n s mère . . . E t je s u i s , je m e regarde 
c o m m e s a s œ u r a înée . . . 

Jusque- là , l ' é trange conversa t ion avait res­
s e m b l é fort à un entret ien d'affaires. 

Othon Morlay se la i s sa i t aller à l ivrer se s 
secrets p ièce par p ièce , t enant à prouver à 
Eva Shelder qu'il n'avait rien d e c e s indivi­
dus ordinaires et a s s o m m a n t s pour l e sque l s 
e l le avait t é m o i g n é une si v io lente répuls ion . . . 

11 metta i t une vér i table coquetter ie à lui 
•démontrer qu' i l était e n réalité un bandit de 
haut vol , un de c e s ê tres s a n s scrupules que 
n'urrêtent ni les s a n g l o t s de s f e m m e s ni le 
s a n g des h o m m e s . 

— Toucher à Mlle M u r r a y ! à qui v o u s ai­
m e z ! . . . à qui v o u s t o u c h e ! . . . ma i s n e c o m ­
prenez-vous d o n c pas que c e serait toucher à 
v o u s - m ê m e ! . . . F)t v o u s ! vous I n 'êtes-vous pas 
s a i r é e ]>our m o i ! . . . N ' ê t e s - v o u s pas devenue 
le i v c de m a v i e ! . . . la «créature pour la­
quel le je voudra i s accompl ir de s c h o s e s i m ­
p o s s i b l e s , soulever , détruire des m o n d e s . . . . 
T o u t ce la . - . , pour vous , pour v o u s s e u l e ! . . . . 
R ien que pour v o u s ! . . . Je voudrais é trangler 
ce lu i -c i . é g o r g e r celui- là . . . si s eu lement i l s 
vous dép la i sa ient ou entravaient votre mar­
che . 

E v S scanda i t t o u t e s c e s v é h é m e n c e s d'un 
l é g e r i^ochernent d e tête . 

— C'est très bien. Je v o u s crois I... ou du 
m o i n s j 'ai tout l ieu de v o u s croire . . . 

- ^ Mettez-moi à l ' épreuve . . . Pour vous , je 
risquerais mi l le m o r t s ! . . . P i s que tout ce la , 
j ' encourra i s l e b a g n e . . . 

•— E h b i en oui 1... Mais. . . . v o u s ê tes tenu 

par u n e cha îne , m o n pauvre g a r ç o n ! Et u n e 
cha îne qui m e fait l'effet d'être diaj i trement 
so l ide . 

— Q u e voulez -vous d i r e ? . . . Que l l e c h a î n e ? . . 
— N e fa i tes donc pas l ' innocent Cette 

cha îne forgée d'or et de fer que cette f e m m e 
v o u s a r ivée aux p i e d s . . . ce t te cha îne 1... Fé l i ­
c i t é , e n un mot . . . 

Othon Morlay s ecoua é n e r g i q u e m e n t se s 
l a r g e s épaules . 

— V o u s croyez donc quel le m e tient ? 
— Parfa i t ement . . . et de très court e n c o r e ! 
— A h I m a i s v o u s vous obst inez à ne pas 

comprendre ce que je veux , ce que je pré­
tends faire pour v o u s ! . . . 

— D e s m o t s ! . . . d e s m o t s ! . . . c o m m e dit 
H a m l e t . 

— D e s fa i t s , d e s ac t e s . . . Mettez-moi à 
l 'épreuve. 

E v a eut l 'air de profondément réfléchir. 
— El le e s t b ien be l le , cet te f e m m e d'une 

beauté extraordinaire , fatale . . . 
Ce fut à g r a n d ' p e i n e q u e le gred in qu'étai t 

Othon Morlay réprima un tressa i l l ement de 
joie . 

E v a serait-e l le ja louse . . . L a supér ieure et 
surprenante beauté de la c o m t e s s e de Clair-
font lui inspirai t -e l le des c r a i n t e s ? . . . 

— J'en viendrai bien à bout , — finit-il par 
répondre, — j ' en ai vu d 'autres . . . D 'a i l l eurs . . . 
si el le fait la m a l i g n e , j 'a i u n e idée de der­
rière ia tê te , un petit p lan qui la concerne . . . 
et dont e l l e n e «* d o u t e p a s . . . cer tes , et qui ne 
sera pas tout à fait ordinaire . 

— C'est é g a l , j 'a i de la dé f iance ! . . . 
— Que faut-il pour v o u s Convaincre ? D e ­

mandez m o i d e s preuves . . . d e s g a g e s ! . . . 
I v i e le foudroya d u regard.. 

— V o u s ê tes f o u ! . . . D e s g a g e s ! Mais c'est 
à vous de m'en offrir... quand vous le l ogerez 
oppor tun . . . Je vo i s cet te f e m m e entre vous t t 
moi . . . E t j e su i s conva incue que si vous voi: 
lez briser votre cha îne . . . si seu lement e l le vous 
sent t i ter des sus - . , el le reg imbera . . . et c e 
sera. . . c 'est déjà u n e e n n e m i e terrible '.... 

— Je la briserai . . . je la briserai . . . 
—- N o u s verrons . . . 

L'entret ien prenait fin, Mlle Murray accou­
rait. 

E l l e cherchai t son amie depuis plus d'une 
heure , et reprochait à E v a de lui la isser à e l le 
seule tous les fardeaux qui incombent à une 
mai tres se de m a i s o n . 

D'a i l leurs o n se préparait à souper , et des 
n è g r e s , d e s d o m e s t i q u e s , apportaient de pe­
tites tables qui se dres sa i en t toutes services 
avec une rapidité ver t ig ineuse . 

L e souper fut d'une g a i t é folle- Le Cham­
p a g n e coula à rlots au mil ieu des roses . 

S i so l ide qu' i l pût être, O t h o n Morlay s e 
sentit à la fin la tête tant soit peu lourde. 

— Je finirais par faire, que lque so t t i se , — 
murmura-t- i l , — le m o m e n t est venu de se re­
tirer. 

Prenant la main d Eva , la serrant fébri le­
ment d a n s les s i e n n e s : 

— Alors r... 
Cette s i m p l e interrogat ion était g r o s s e de 

d e m a n d e s et réc lamait un aveu. 
L a jeune fille se prit, à rire. 
— O u i ! V o u s voilà c o m m e tous les autres. 

T o u t de su i te , un bil let à ordre. E h b i e n ! j 'a i 
beso in de m e reprendre, de d e s c e n d r e e n rhot-
m ê m e . T o u t c e q u e v o u s m'avex raconté e s t 
très in téres sant , j e le reconnais . M a i s il faut 

m e la isser le t emps de réfléchir. N o u s , 
être quelque («sapa s a n s nous voir. 

— A h ! . . . 
— Oui , m o n père a beso in d e m a i p 

quelques jours seu lement peut-être. V o u s 
meures à C h i c a g o ? 

— Uui. Cependant , peut-être serai-je o b l i g é 
de v o y a g e r auss i . 

— b i e n . Enf in . . . i l y a la pos te e t le té lé­
graphe . 

— V o u s me pcrmet te i donc d e v o u s écr i re? 
— Je vous le demande . Là . . . Séparons-Do* 
El le lui tendit la m a i n ; i l s ' é lo igna . 
A u s s i b ien , tous les inv i tés se retiraient 1 

foule , eri cohue. 
Eva Shelder le suivait d e s yeux . 
A u m o m e n t où e l le le vit frai) htr la porta 

du grand, hall: 
— Va, bandi t ! . . . je te tien» bien mainte ­

nant et tu ne m échappera i s p lus . L a ch" 
que tu t 'es forgée to i -même e s : autrement 
l ide que ce l l e qua te fait porter cet te 
cité . ' . . . 

— E h bien ! m a chère CBIBJBI. êti 
contente de votr : so irée? 

C'était le maître de la maison qui iat 
geai t a ins i la jeune fille. 

— Enchantée , mons ieur Murraj. , eu< h a ï r 
pos i t ivement . . . Et je s e sa i s comme 
remercier a ins i que ma chère Maud. 

Pendant c e t emps , Othon Morlay franchis ­
sait l a gr i l l e de 1 hôtel de l 'avenue M i c h i g a n . 

11 n'avait accordé aucune' attention à ut» 
é l é g a n t domino qui lui emboîta i t le pats, ha 
suivant de très près . 
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